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Cursus actuel des études vétérinaires françaises
Current French veterinary curriculum
Par Gilles BOURDOISEAU(1)
(communication présentée le 2 juillet 2003)
Durant deux siècles, le cursus des études vétérinaires en France n’a pratiquement pas changé : jus-
qu’en 1995, après l’obtention du baccalauréat, l’étudiant passait une année en classe préparatoire
pour le concours d’entrée aux Écoles Nationales Vétérinaires (ENV). Au sein d’une École, l’étudiant
passait 4 années au terme desquelles il recevait le diplôme de vétérinaire et était autorisé à soute-
nir une thèse d’exercice.
Depuis 1995, le cursus est divisé en trois cycles : un premier cycle regroupant l’année préparatoire
et la première année d’école (concours A) ou deux années en faculté des sciences (DEUG concours B
ou DUT ou BTS : concours C) ; un deuxième cycle de trois années au sein d’une ENV ; un troisième
cycle soit professionnel court, soit de spécialisation, soit de la voie doctorale.
Le cursus actuel présente un certain nombre de progrès et d’avantages par rapport au cursus pré-
cédent, sans pour autant satisfaire toutes les exigences actuelles professionnelles et européennes.
Mots-clés : concours, ENV, cycles, spécialisation, voies professionnelle et doctorale.
RÉSUMÉ
(1) Professeur, Directeur assesseur de l’École Nationale Vétérinaire de Lyon, Avenue Bourgelat, BP 83, 69280 Marcy-l’Étoile.
Avec la collaboration des Directeurs chargés de l'enseignement et de la pédagogie des 4 Écoles : Professeurs E. Chatelain (E.N.V.L.), M. Gogny (E.N.V.N.), C. Petit
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In France, the veterinary curriculum remained practically unchanged for two centuries. Up until
1995, veterinary students spent one year preparing for the competitive examination giving them
access to one of the veterinary schools. After that, students had to do four years in a veterinary
school to get a degree in veterinary medicine, which in turn allowed them to present a thesis.
Since 1995, the curriculum is divided into three cycles: the first cycle includes the preparation year
and the first year at a veterinary school (examination A), or two years in a science university pro-
gram leading to a degree called DEUG (examination B) or a DUT or BTS (examination C); the second
cycle includes three years in a veterinary school; the third cycle includes either a short internship, a
veterinary specialization, or a PhD.
Although the current curriculum offers a number of improvements and advantages over the pre-
vious one, it does not meet all the current professional and European requirements.
Key words: competitive examination, veterinary schools, cycles, specialization, internship, PhD.
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• ORGANISATION DU CURSUS
1. Jusqu’en 1995, le cursus des études vétérinaires se
déroulait en deux phases : - une phase en classe préparatoire
au terme de l’obtention d’un baccalauréat (le plus souvent de
série C) permettant de se présenter au concours d’entrée aux
Écoles nationales vétérinaires (ENV) ; - une deuxième phase
se déroulant au sein d’une des 4 ENV durant 4 années et per-
mettant d’obtenir le diplôme de vétérinaire, suivi de la soute-
nance d’une thèse de Doctorat vétérinaire dans l’année ou les
deux années suivant la sortie de l’École.
2. À partir de 1995 (arrêté ministériel du 8 mars 1994
fixant le cursus des études vétérinaires, arrêté du 15 mars
1995 relatif au régime des études vétérinaires), le cursus est
organisé selon trois cycles (figure 1).
Le premier cycle comprend deux années organisées
différemment : 
• soit selon un système inspiré du précédent : une année
de classe préparatoire permettant de se présenter, au plus
deux fois, à un concours d’entrée (concours A) ; l’année
suivante ou première année d’école est la deuxième du pre-
mier cycle, appelée P2 ;
• soit selon un système universitaire : deux années en
faculté des sciences préparant à l’obtention du diplôme
d’études universitaires générales des sciences de la vie
(DEUG) autorisant à se présenter à un concours B ; les étu-
diants issus de cette formation rentrent en deuxième année
d’école ou première année du deuxième cycle ou D1 ;
• soit au terme de l’obtention d’un brevet de technicien
supérieur (BTS) ou diplôme universitaire de technologie
(DUT) permettant de se présenter à un concours C ; les étu-
diants issus de cette formation rentrent en D1 ;
• soit au terme d’un concours D réservé aux titulaires
d’un diplôme de médecine ou de pharmacie.
Le deuxième cycle se déroule entièrement au sein d’une
E.N.V. et dure trois années : D1, D2 et D3 au terme des-
quelles l’étudiant obtient le diplôme d’études fondamenta-
les vétérinaires (DEFV).
Le troisième cycle comporte plusieurs voies (A.M. des
16-17 octobre 1996, du 8 décembre 1998, du 27 mars
2001, du 22 avril 2003) :
• Une voie professionnelle courte dite “T1pro” propose
à l’étudiant une formation théorique et pratique orientée
vers une activité donnée (secteur de la médecine et de la
chirurgie des animaux de compagnie, des ruminants, des
équidés, de la santé publique,…) suivie, dans un délai
donné, de la soutenance de la thèse d’exercice.
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Figure 1 : Organigramme du cursus actuel des études vétérinaires: pour mémoire, il existe à côté des concours d'entrée A, B et C,
un concours D réservé aux titulaires d'un diplôme de médecine, de pharmacie ou d’odontologie, qui n'est pas mentionné sur cet
organigramme.
• Une voie professionnelle longue ou voie de spéciali-
sation qui comprend :
- une année d’internat, diplôme délivré par une
école dans un domaine donné : clinique des
animaux de compagnie, des équidés, des 
ruminants… ;
- cette année peut être suivie par le résidanat, trois
années de spécialisation et de formation permet-
tant l’obtention d’un diplôme de collège ou
board, véritable diplôme de spécialiste (en chirur-
gie, en médecine interne, en dermatologie,…) ;
- en parallèle à cette voie européenne, existe une
voie strictement nationale fondée sur le CEAV
(certificat d’études approfondies vétérinaires),
première étape formant des confrères spécialisés
en…, suivi éventuellement par le DESV (diplôme
d’études spécialisées vétérinaires obtenu en trois
ans), formant des confrères spécialistes.
• Une voie doctorale regroupant une année en université
pour l’obtention du diplôme d’études approfondies (DEA),
suivie de la préparation en moyenne sur trois ans d’une
thèse d’université (PhD des anglo-saxons). La thèse d’uni-
versité autorise la présentation au concours de recrutement
de Maître de conférences, l’Habilitation à diriger des
Recherches (HDR) au concours de Professeur.
Ce cursus actuel présente un certain nombre de progrès
et d’avantages par rapport au cursus précédent, sans pour
autant satisfaire à toutes les exigences actuelles profession-
nelles et européennes.
• DISCUSSION
Pour le premier cycle, le recrutement d’étudiants d’ho-
rizons différents et l’existence de concours “non-culs-de-
sac” (permettant aux étudiants non admis de poursuivre des
études déjà entamées) constituent des points positifs ; on
pouvait penser en outre que des étudiants issus du monde
agricole et/ou issus de milieux non privilégiés seraient ainsi
plus nombreux.
En fait, cette perspective s’est finalement peu réalisée,
la très grande majorité des étudiants étant issus de milieux
favorisés socialement et essentiellement urbains : une
enquête effectuée au sein de l’ENV Lyon. par le Pr Fritsch
montre que 57 % des étudiants sont issus des “cadres et pro-
fessions intellectuelles supérieures” (moyenne nationale:
32 %). En outre, le système de classe préparatoire rassem-
ble considérablement les étudiants de sorte que ceux issus
de la faculté s’intègrent moins facilement et moins rapide-
ment au sein d’une promotion. L’enseignement dispensé en
faculté est très peu « vétérinarisé » : or les étudiants des
concours B et C arrivent dans les écoles en D1, nécessitant
un module de rattrapage concernant des disciplines telles
que l’ethnologie, la botanique, la génétique, la microbiolo-
gie,… disciplines insuffisamment enseignées en premier
cycle ou de façon trop générale. En contrepartie, les étu-
diants en P2 issus du concours A sont en situation d’attente
pour véritablement recevoir un enseignement vétérinaire.
Pour le deuxième cycle, l’enseignement dispensé est
structuré par des textes réglementaires définissant les
objectifs et les quotas horaires globaux par section (section
des sciences fondamentales, des sciences cliniques, du
droit et de la législation,…), sans pour autant imposer l’or-
ganisation de cet enseignement année par année, discipline
par discipline, laissant ainsi une certaine autonomie à
chaque école. Les textes imposent l’enseignement d’une
langue vivante, l’organisation de stages et d’un enseigne-
ment optionnel en premier et deuxième cycles.
Malheureusement, l’hétérogénéité du premier cycle
amène un profond déséquilibre entre les trois années : la par-
tie véritablement vétérinaire et non clinique ne peut se faire
qu’en D1, année coincée entre une P2 trop peu fournie et une
D2 clinique ; la D1 est trop lourde quantitativement et diffi-
cile pour les étudiants. Le ratio enseignement théorique / pra-
tique et/ou clinique est encore trop déséquilibré par rapport à
ce qui existe dans les autres écoles ou facultés européennes.
Enfin, le DEFV n’est pas reconnu comme équivalent à une
maîtrise par l’université, imposant alors aux étudiants sou-
haitant s’engager dans la voie doctorale à préparer au cours
du deuxième cycle des certificats supplémentaires.
Pour le troisième cycle, sa structuration en plusieurs
voies (professionnelle courte, longue, doctorale) et l’orga-
nisation réglementaire d’une T1 pro en concertation avec
les 4 écoles est un aspect positif, proposant à l’étudiant des
orientations très différentes par leur contenu et leur durée.
En revanche, la voie de spécialisation française est
trop éloignée de la voie européenne, le diplôme de col-
lège n’étant pas reconnu officiellement. Les écoles n’ont
pas, sauf les diplômes des T1pro et de l’internat, la pos-
sibilité de délivrer des diplômes de troisième cycle, en
particulier le D.E.A. Enfin, cette organisation n’est pas
encore suffisamment proche de l’enseignement euro-
péen, permettant les échanges d’enseignants et d’étu-
diants en cours de cursus. L’hétérogénéité des cursus est
un frein à une libre circulation des formateurs et des for-
més, à un rassemblement des compétences, à une syner-
gie entre établissements géographiquement rapprochés
mais de fonctionnements différents.
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• CONCLUSION
Il est impératif que le nouveau cursus (le troisième en
moins de dix ans !) réponde à certains objectifs et cer-
tains moyens :
- la définition précise des objectifs pédagogiques, non
seulement sur le plan du savoir strict, mais aussi du
savoir faire et du savoir être, de façon à mieux prépa-
rer les étudiants à une immersion dans la vie profes-
sionnelle ; pour cela, l’enseignement pratique et cli
nique doit être développé ce qui nécessite un encadrement
adapté (enseignants chercheurs, chercheurs, praticiens
hospitaliers) ;
- l’harmonisation européenne permettant une augmen-
tation des échanges et des rapprochements entre éta-
blissements, associée à la possibilité de délivrance de
diplômes de troisième cycle (ou leurs futurs équiva-
lents : master, doctorat) par les écoles.
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